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Le programme SwitchMed

Lancé par l’Union européenne (UE), le programme SwitchMed a démontré depuis 2014 le poten-
tiel d’une économie verte et circulaire en Algérie, en Égypte, en Israël, en Jordanie, au Liban, au 
Maroc, en Palestine et en Tunisie. Par le biais de démonstrations industrielles, de l’élaboration de 
propositions réglementaires, d’opportunités de mise en réseau, et avec un soutien apporté aux 
start-ups et entrepreneurs verts, SwitchMed accélère la transition vers des pratiques de consom-
mation et de production durables (CPD) dans la région du sud de la Méditerranée. 

En stimulant des modèles commerciaux en mesure de réduire l’utilisation inefficace des res-
sources et l’empreinte environnementale des activités économiques existantes, le programme 
SwitchMed soutient la résilience à long-terme et une transformation économique de la région 
pour relever les défis économiques, sociaux et environnementaux liés au changement climatique. 

Concevoir une approche zero-déchets, réduire la pollution et maintenir les produits et maté-
riaux dans les cycles de production et consommation  sont toutes des pierres angulaires pour 
une économie circulaire. Ces principes décrivent également les activités de l’Organisation des 
Nations Unies pour le développement industriel (ONUDI) dans le développement d’industries 
circulaires et économes en ressources dans le cadre de la seconde phase (2019-2023) du 
programme SwitchMed.

 

Le concept de l’économie bleue aspire à opérer une transformation durable des activités éco-
nomiques maritimes associées, telles que la pêche et l’aquaculture, afin de réduire leur impact 
négatif sur les écosystèmes et les moyens de subsistance. Avec le financement de la Direction 
générale pour le voisinage et les négociations d’élargissement (DG NEAR) et le soutien de la 
Direction générale des affaires maritimes (DG MARE), la deuxième phase du programme Swit-
chMed étendra les principes de l’économie circulaire aux huit pays SwitchMed en introduisant 
une composante Économie bleue.
 
Dans le cadre de la composante Économie bleue de SwitchMed, les pratiques de consommation 
et de production durables, les recommandations politiques et les modèles commerciaux éco-in-
novants seront démontrés dans les secteurs économiques marins vitaux, sélectionnés conformé-
ment à la stratégie « Croissance bleue » de l’UE, afin de soutenir le développement de secteurs de 
l’économie bleue plus résilients dans la région méditerranéenne. 

L’ONUDI a identifié des priorités en mesure de réduire l’impact environnemental et d’accroître la 
rentabilité et la résilience de l’industrie de transformation des produits de la pêche au Maroc et 
du secteur de l’aquaculture en Tunisie. Dans le cadre de la composante Économie bleue et en 
collaboration avec les parties prenantes de l’industrie, l’ONUDI apportera un soutien technique 
pour remédier aux inefficacités dans la consommation des ressources et faire la démonstration 
des meilleures technologies et pratiques disponibles afin de démontrer le potentiel des modèles 
commerciaux qui peuvent transformer les défis en opportunités tout en gérant les ressources 
marines de manière éco-efficace.
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NOTE: Sont exclus les mammifères aquatiques, les crocodiles, les alligators et les caïmans ainsi que les algues 
marines et les autres plantes aquatiques.
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SwitchMed et l’économie bleue

Des siècles durant, la mer a permis le commerce, offert des moyens de subsistance et défini le dé-
veloppement socio-économique de la région méditerranéenne. Les activités économiques liées à 
la mer continuent de jouer un rôle essentiel en assurant les revenus et l’alimentation de la région. 
Selon un rapport de l’Organisation pour l’alimentation et l’agriculture (FAO) 59,5 millions de per-
sonnes étaient employées dans les secteurs de la pêche et de l’aquaculture et la production totale 
de poissons et de fruits de mer de la région méditerranéenne a été estimée à 2 millions de tonnes, 
dont 43  % provenant d’aquacultures marines. Néanmoins, les pratiques non durables dans ces 
secteurs menacent les écosystèmes océaniques, la biodiversité et la viabilité à long terme pour 
les générations futures.
 



Accroître l’efficacité et la performance environnementale du secteur 
tunisien de l’aquaculture

L’élevage de poissons et des fruits de mer, est le secteur de production d’aliments d’origine 
animale qui connaît la plus forte croissance au monde. Selon la FAO, la production mondiale du 
secteur de l’aquaculture a augmenté de 527  % entre 1990 et 2018 et était estimée à 114,5 millions 
de tonnes en 2018. En Tunisie, le secteur de l’aquaculture se développe également et produit 
actuellement environ 23 000 tonnes par an, ce qui représente près de 18  % de la production 
totale de poisson en Tunisie. Le gouvernement tunisien cherche à développer ce secteur, avec la 
perspective prometteuse de produire 60 000 de tonnes de poisson par an d’ici 2030. 

En 2021, l’ONUDI a réalisé dans le cadre du programme SwitchMed une cartographie de la chaîne 
de valeur de l’aquaculture en Tunisie à travers quatre sous-secteurs (la pisciculture, la production 
d’aliments aquacoles, les écloseries et la conchyliculture). La cartographie de la chaîne de valeur a 
identifié des domaines d’intervention prioritaires, en lien avec la stratégie tunisienne de dévelop-
pement de l’aquaculture établie par le Ministère de l’agriculture, des ressources hydrauliques et 
des pêches (MARHP). La stratégie du MARHP vise à développer des modèles de production à ges-
tion plus durable qui peuvent répondre au besoin d’augmenter la production tout en améliorant 
les aspects de durabilité du secteur de l’aquaculture. 

L’étude indique que le secteur tunisien de l’aquaculture est caractérisé par de bons indicateurs de 
performance (taux de croissance, taux de survie). Toutefois, le taux de conversion de l’aliment en 
Tunisie demeure trop élevé par rapport aux normes internationales. 

Le taux de conversion de l’aliment correspond à la quantité d’aliments nécessaire pour produire 
un kilogramme de poissons et constitue un paramètre essentiel pour déterminer la durabilité des 
aquacultures. Etant donné que ce ratio poisson/aliment varie dans le temps et selon les condi-
tions de production, une optimisation de l’indice de consommation peut aider les éleveurs à 
fournir une alimentation adéquate sans suralimentation ni sous-alimentation. Alors que la sous-ali-
mentation inhibe la croissance, la suralimentation impacte la compétitivité de la production et 
a une incidence négative sur l’environnement causé par la dispersion de substances exogènes 
entraînant l’eutrophisation et la modification des écosystèmes marins. 

L’utilisation de technologies éco-innovantes pouvant optimiser le taux de conversion de l’aliment 
et améliorer l’efficacité de l’alimentation est essentielle pour améliorer les capacités de produc-
tion, la rentabilité et la performance environnementale des aquacultures. D’ici à 2023, l’ONUDI, en 
collaboration avec la Direction générale de la pêche et de l’aquaculture (DGPA), un consortium de 
parties prenantes et d’experts nationaux et internationaux de la chaîne de valeur de l’aquaculture 
en Tunisie, étudiera l’applicabilité de solutions et technologies éco-innovantes pouvant accroître 
l’efficacité et la performance environnementale du secteur tunisien de l’aquaculture.

Exemple d’applications de technologies éco-innovantes dans le secteur 
de l’aquaculture 
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1. Des technologies d’alimentation 
capable d’ajuster la quantité, 
fréquence, durée et moment de la 
journée en fonction des paramètres 
externes pour optimiser le taux de 
conversion de l’aliment.

2. Des systèmes de surveillance 
pour suivre la croissance, le 
comportement et les paramètres 
qui in�luencent le taux de 
conversion et les coûts 
d’alimentation pour l’exploitant.

3. Des systèmes de 
distribution homogène sur 
l’ensemble de la cage qui 
réduit la quantité de 
nutriments excédentaires 
qui sont libérés dans 
l’environnement et la cage.
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Le projet Économie bleue de l’ONUDI dans le secteur tunisien de 
l’aquaculture

À partir de 2022, l’ONUDI étudiera les technologies d’aquaculture et les meilleures pratiques 
opérationnelles ainsi que le cadre réglementaire actuel des aquacultures en Tunisie afin de définir 
une base de référence pour faire progresser les normes de production efficaces en termes de res-
sources et améliorer la performance environnementale de la chaîne de valeur du secteur tunisien 
de l’aquaculture.

Identification de technologies éco-innovantes applicables au secteur tunisien de l’aquaculture
Sur la base des solutions technologiques et des spécifications proposées dans le rapport initial, 
les technologies éco-innovantes qui s’appliquent au contexte tunisien seront sélectionnées pour 
être installées sur un site pilote de démonstration. Les systèmes de surveillance, les systèmes 
d’alimentation automatisés et les systèmes de nettoyage des cages en filet sont des exemples de 
technologies éco-innovantes qui sont envisagées. 

Site de démonstration pour les technologies éco-innovantes dans le secteur de l’aquaculture
Une phase de test et démonstration des technologies sélectionnées sera réalisée dans au sein 
d’une installation d’aquaculture dans la baie de Monastir pour évaluer les technologies dans les 
conditions opérationnelles de l’aquaculture marine en Tunisie. Les tests et démonstrations dure-
ront environ neuf mois et évalueront l’applicabilité, l’efficacité et le potentiel de différentes tech-
nologies, également utilisées dans diverses combinaisons, dans diverses conditions maritimes/ 
météorologiques, en tenant compte des stades de développement et des périodes de crois-
sance des poissons. Les conclusions des essais, comme l’analyse du cycle de vie, l’évaluation de 
l’impact environnemental et les paramètres de production, seront utilisées dans l’évaluation finale 
du projet. Des modules de formation sur le terrain pour le personnel de 20 fermes aquacoles Tuni-
sienne seront mis en œuvre sur le site pilote afin de  développer les compétences sur les techno-
logies démontrées, en se formant sur les opérations et la maintenance de ces technologies.

Sensibilisation à l’aquaculture durable 
Des modules de formation en ligne sur les principes et bénéfices d’une aquaculture éco-inno-
vante sera également proposé aux institutions gouvernementales, aux représentants du milieu 
universitaire et aux parties prenantes d’autres secteurs afin d’accroître et de soutenir l’échange sur 
les solutions de production durable. En 2023, un évènement B2B sera organisé en Tunisie pour les 
parties prenantes du secteur de l’aquaculture et les fournisseurs de technologie internationaux/
nationaux en vue de promouvoir les partenariats commerciaux et le transfert de technologies et 
de soutenir les échanges sur les solutions éco-innovantes vers et depuis la Tunisie.

Feuille de route pour l’aquaculture durable en Tunisie
Les données, informations et expériences recueillies lors des démonstrations permettront, en 
association avec les consultations des parties prenantes, d’élaborer une feuille de route une 
aquaculture durable en Tunisie. Cette feuille de route proposera des recommandations et des 
mesures d’incitation susceptibles de favoriser l’adoption de méthodes de production éco-inno-
vantes pour les aquacultures en Tunisie et plus largement dans la région méditerranéenne. Elle 
constituera un élément de base pour le développement d’une stratégie d’économie bleue à long 
terme qui pourra également inclure d’autres acteurs de l’industrie dans le développement d’une 
chaîne de valeur circulaire.
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Analyse de la chaîne de valeur du 
secteur de l’aquaculture en Tunisie 

Évaluation et recommandations politiques

Feuille de route pour l’aquaculture 
durable en Tunisie

Évaluation de l’impact environnemental
Analyse du cycle de vie 
Instruments réglementaires et de marché
Etude pour extrapolation des résultats à l’échelle nationale

Démonstrations industrielles de 
technologies éco-innovantes

Mise en place d’un site de démonstration

Test des différentes technologies 
 
Modules de formation sur le terrain pour 
les professionnels du secteur (calibration, 
opérations, maintenance) 
 

Sensibilisation à l’aquaculture 
durable

Modules de formation en ligne pour les 
parties prenantes du secteur, le monde 
universitaire, les institutions, etc. 
 
Organisation d’un évènement B2B en Tunisie 

Soutien des partenariats commerciaux pour 
les solutions éco-innovantes

Identi�ication de technologies 
éco-innovantes pour le secteur 
tunisien de l’aquaculture

Elaboration de recommandations et mécanismes pour 
intensi�ier l’utilisation de solutions éco-innovantes dans 
le secteur tunisien de l’aquaculture, pour accompagner 
le développement d’une chaîne de valeur circulaire pour 
le secteur. 



Financé par l’Union européenne, le gouvernement de 
Catalogne et le gouvernement italien, le programme 
SwitchMed est mis en œuvre sous la direction de 
l’Organisation des Nations Unies pour le développement 
industriel (ONUDI) et MedWaves, le Centre d’Activités 
Régionales pour la Consommation et la Production 
durables (anciennement connu sous le sigle SCP/RAC) 
du Plan d’action pour la Méditerranée du Programme 
des Nations Unies pour l’Environnement (PNUE/PAM). 
Le programme est exécuté en étroite coordination avec 
la Direction générale du voisinage et de l’élargissement 
(DG NEAR).  Chaque organisme de mise en œuvre ap-
porte son expérience et ses outils spécialisés pour tra-
vailler en partenariat avec les huit pays sur des activités 
qui couvrent l’élaboration de politiques, le renforcement 
des capacités, les services de soutien aux entreprises, 
les activités de démonstration et la mise en réseau.

Cette publication a été réalisée sans édition officielle 
des Nations Unies dans le cadre de l’initiative Switch-
Med avec le soutien de l’Union Européenne. Le contenu 
de cette publication relève de la seule responsabilité 
de l’ONUDI et ne peut en aucun cas être considérée 
comme reflétant les points de vue de l‘Union Euro-
péenne. Les opinions, les chiffres et les estimations 
présentés relèvent de la responsabilité des auteurs et ne 
doivent donc pas être considérés comme reflétant les 
points de vue ou comme une approbation.
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